
C’est un territoire constitué
de montagnes, de côtes et
d’eau. On y retrouve donc
différents paysages  : la côte
avec ses caps, ses falaises
escarpées et ses grandes
baies (baie de Gaspé et Baie-
des-Chaleurs), les monts
Chic-Chocs de la chaîne des
Appalaches, puis à l’ouest, la
vallée de la Matapédia où la
forêt domine.

LES MICMACS
La réalité territoriale vers 1980 

En 1980, les Micmacs vivent dans les
provinces canadiennes du Nouveau-
Brunswick, de la Nouvelle-Écosse, de l’Île-du-
Prince-Édouard, de Terre-Neuve et de
Québec. Les 2 300 Micmacs du Québec se
retrouvent majoritairement en Gaspésie.
D’ailleurs, le nom de cette région vient du
mot micmac « Gespegeoag ».
Située à l’extrémité est du Québec, la
péninsule gaspésienne est entourée d’eau :
au nord, par le fleuve Saint-Laurent, au sud,
par la baie des Chaleurs et à l’est, par le
golfe du Saint-Laurent.

RÉPARTITION DU TERRITOIRE

Lis pour en découvrir le territoire des Micmacs vers 1980.

Weltasualuleg
[Bienvenue]

chez le peuple
de la mer!

Caps: Pointe de terre, souvent
élevée, qui s’avance dans la mer.
Antidote
Escarpées:  l’inclination est
presque verticale, comme une
piste de ski. Antidote  

https://www.youtube.com/watch?v=CzQTKc5oyHk


Au Québec, les Micmacs vivent dans trois communautés :
 

Gespegeoag qui signifie «  Là où la rivière s’élargit  », située près de

Maria.

Gespeg qui signifie « La fin du territoire », située à proximité de Gaspé.

Listuguj qui signifie «  Tu as désobéi à ton père  », située près de

Restigouche.

EN MONTAGNE 

LA FAUNE ET LA FLORE 

Dans la zone montagneuse, on
retrouve la forêt boréale
composée de conifères. C’est là
que vivent les orignaux et les
caribous.

PRÈS DE LA MER

La température est plus élevée
sur le bord de la mer et au sud
que sur les rives du fleuve Saint-
Laurent et dans la zone
montagneuse.

Dans la région des Appalaches,
les précipitations de pluie et de
neige sont plus importantes.

L’hiver est plutôt rigoureux et
long tandis que l’été est assez
chaud mais court. Le vent et le
brouillard sont très fréquents.

La température moyenne des
villages micmacs est de -6°C à
-17°C l’hiver. L’été, elle varie de
10°C à 24°C. 
 
Les villages de Restigouche et de
Maria sont situés dans la Baie-
des-Chaleurs dont les eaux sont
tempérées. On y retrouve un
microclimat : la température y
est plus chaude que dans la
partie nord de la Gaspésie.



Fous de Bassan de l’île Bonaventure - CC

Gaspé est une municipalité située sur la pointe de la péninsule et
bordée par le golfe Saint-Laurent. Le mauvais temps est plus fréquent
et l’été est un peu plus frais.
 
Près des côtes, on retrouve plutôt la forêt mixte formée de conifères et
de feuillus, dont le bouleau. Plusieurs variétés d’oiseaux nichent sur
les rives de la péninsule dont les fameux fous de Bassan de l’île
Bonaventure.

Dans la péninsule gaspésienne, il y a
de nombreuses rivières très
poissonneuses et réputées pour la
pêche au saumon.   Les eaux du
fleuve et du golfe sont riches en
diverses espèces de poissons et de
crustacés. Elles sont fréquentées
par des mammifères marins comme
la baleine, le béluga et le phoque.

capture d'écran de google map



Au milieu du 19e siècle, l’industrie
forestière et l’agriculture des colons
empiétaient de plus en plus sur les
territoires de chasse et de pêche des
Micmacs. Comme d’autres Autochtones
du Bas-Canada (Québec), ils ont
demandé au gouvernement de
protéger leurs terres. En 1853, la
réserve de Restigouche a été créée. Les
terres, qui avaient déjà été accordées
aux Micmacs de Maria en 1833, sont
aussi devenues des terres réservées.
 
Les réserves indiennes, comme celles
de Maria et de Restigouche, sont donc
des territoires qui ont été créés par le
gouvernement fédéral spécialement
pour les Autochtones. Pour leur part,
les Micmacs qui s’étaient établis dans
la baie de Gaspé vers 1675, ont choisi
de vivre hors réserve parmi la
population non autochtone de la ville
de Gaspé et des environs.

Les réserves correspondent à
une toute petite partie du
territoire ancestral. Ainsi en
1980, la superficie de la
réserve de Maria n’est que de
1,6 km2; celle de Restigouche
couvre 36,4 km2.

Des toponymes micmacs qui
décrivent les caractéristiques
du territoire ont survécu
jusqu’à nos jours. 

UN PEU D'HISTOIRE 

DES TOPONYMES MICMACS

Toponyme : nom propre de
lieu. Antidote

Texte tiré du Récit en univers social, adapté par l'équipe L.I.R.E

Dis-le en micmac


